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Edito 

Une fois n’est pas coutume, ce numéro fait 20 pages. Il se veut 

plus exhaustif, pour  mettre en valeur la multiplicité des activités 

et actions de l’association. 

Le bouclage a été compliqué, et je remercie Pamela Amiard, 

notre service civique, pour son coup de main efficace. Elle sort  

ainsi du champ de ses missions et exprime ses compétences pour 

le plus grand bénéfice de l’association. 

Cette saison, nous avons aussi été plus nombreux sur le terrain, 

et l’échange de savoirs a bien fonctionné, rendant nos sorties et 

études encore plus passionnantes. 

Les enquêtes publiques se sont succédées à un rythme effréné. 

La loi sur l’eau, maintenant intégrée dans le nouveau code de 

l’urbanisme entré en vigueur le 1er janvier 2016, doit être prise en 

compte dans tous les projets soumis à étude d’impact. Davantage 

d’enquêtes publiques auxquelles nous devons répondre… 

Ce numéro sort en même temps que le N° 49, consacré aux 

crapauds du Fort de Noisy, enfin terminé.  Son impression sera 

limitée à nos partenaires et sur demande à ceux que le sujet 

passionne.  

Bonne lecture et bonnes vacances ! 

Sylvie van den Brink 

présidente 

AANNCCAA  NNOOUUVVEELLLLEESS  

N°48 Janvier-juillet 2016 La ZNIEFF entre Vaujours et Livry-Gargan. 

Les Amis Naturalistes des Coteaux d’Avron 
Association agréée d’étude et de protection de la nature pour la Seine-Saint-Denis  au titre de l’article 141-1 du Code de l’Environnement. 

Habilitée à participer au débat public dans le cadre d'instances départementales 
 

Siège social : 44 avenue des Fauvettes, 93360 Neuilly-Plaisance 
     Téléphone  07 82 13 03 50 
     Courriel  association.anca.@free.fr 
     Site internet : http://www.anca-association.org 

 
Agenda (non exhaustif !) 

Samedi  27 août : sortie entomologique à Ville-Evrard, 
Neuilly-sur-Marne. Rendez-vous à 14h sur le parking 
de la Haute-Ile. 

Samedi 3 septembre : forum des associations à 
Neuilly-Plaisance. 

Samedi 10 septembre : forum des associations à  
Noisy-le-Sec et à Montfermeil. 

Samedi 17 et dimanche 18 septembre : journées 
Portes Ouvertes à la  Ferme pédagogique de Rosny-
sous-Bois. 

Pour tous ces forums, nous avons besoin de 
volontaires pour aider à tenir le stand de 
l’association. 

Dimanche 25 septembre : contée en remontant la 
trame verte de Neuilly-Plaisance.  Les détails seront 
communiqués ultérieurement sur le site internet. 

Vacances de la Toussaint : chantiers d’entretien ou 
de création de mares. Les lieux seront fonction du 
niveau d’eau, et des autorisations… 

Octobre/novembre/décembre : chantiers de 
débroussaillage à prévoir pendant les week-ends. 

 

 

mailto:association.anca.@free.fr
http://www.anca-association.org/
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BOBIGNY                 Sylvie van den Brink, Pamela Amiard 

Une orchidée dans la cour de l’école… 
 

 
 

Le Plan Local d’Urbanisme (PLU) de Bobigny 
Le PLU a été arrêté lors du conseil municipal du 16 décembre 2015. L’ANCA a été consultée lors de son élaboration avec les 

Personnes Publiques Associées. N’ayant pu assister aux réunions proposées, nous avons rencontré les services le  9 mai. Notre avis 

est inclus dans le dossier d’enquête publique.  

En résumé, nous avons demandé que soit corrigée et complétée la partie sur l’état initial de l’environnement. Nous déplorons la 

disparition de 12 ha de zone N (« naturelle »), ce qui beaucoup pour une ville déjà très dense.  

La surface du parc de la Bergère est agrandie dans le PLU par rapport au POS  précédemment en vigueur, ce qui est positif.  

Le PLU doit aussi permettre d’améliorer les accès à ce parc : nous avons demandé la création d’un emplacement réservé sur la zone 

UAa2, qui permettrait d’aménager un accès au parc de la Bergère à partir de l’avenue Salvador Allende, avec un cheminement large 

en contrebas de la voie de chemin de fer, à partir du chemin existant dit « des Coquetiers ». 

Et nous avons demandé la protection (inconstructibilté) des trames vertes SNCF. 

 

Projet de réaménagement du  parc de la Bergère. 
Le 10 mars et le 7 avril, l’ANCA a participé aux ateliers organisés par le Conseil Départemental, gestionnaire du site, sur le 

réaménagement du parc. La  lisibilité des milieux pourrait être améliorée.  Aujourd’hui ce sont des pelouses piquetées d’arbres 

(dont beaucoup de conifères). Pour favoriser la biodiversité, il faudrait améliorer des zones  boisées avec une meilleure qualité des 

lisières et de l’étage arbustif. La gestion différenciée du parc doit être élaborée à partir d’une cartographie des usages.  

 

Les Hirondelles de rivage, au parc de la Bergère. 

Le 16 juillet, nous les avons vues, par hasard. Nous avons détecté 7 à 10 couples. D’autres observations devraient nous permettre 

d’affiner ces chiffres. Elles vivent dans les palplanches du canal de l’Ourq à proximité de la maison du parc. Il faudrait éviter les 

animations sur ce tronçon du canal. L’ANCA sera vigilante sur les nombreux projets annoncés dans cette zone. 

 

       

 

L’école élémentaire Marie Curie, en centre-ville de Bobigny,  est en zone urbaine dense.   

Les cours de récréations sont contigües à une parcelle SNCF en contrebas des voies. C’est sur 

cette parcelle qu’est installé le jardin de l’école et sa petite mare pédagogique. 

Depuis 2 ou 3 ans, à ma demande,  ce talus SNCF n’est plus tondu. Cette friche permet aux élèves 

d’observer les insectes et la flore sauvage. Le Lézard des Murailles, espèce protégée, a été vu 

plusieurs fois. Et les orthoptères sont progressivement revenus. 

A l’occasion de la Fête de la Nature, nous avons entrepris un inventaire de la flore présente sur 

cette friche. Nous  y avons découvert une orchidée sauvage, l’Orchis bouc (Himantoglossum 

hircinum). Il s’agit d’un gros pied mature, qui est probablement là depuis plusieurs années. En fin 

de floraison, il était aussi haut qu’un élève de CP ! 

Nous demandons la mise en place d’une convention avec le service des Espaces Verts de la ville 

de Bobigny pour une gestion différenciée qui permettra la valorisation écologique de cet espace 

de respiration en ville. 

Nous avons demandé la protection de cette trame verte SNCF dans le Plan Local d’Urbanisme de 

Bobigny. 

 

Photos Pamela Amiard 
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NOISY-LE-SEC             Sylvie van den Brink, Pamela Amiard 

Projet de sauvetage des crapauds accoucheurs 
En 2010, nous avions signalé la découverte d’une population de crapauds accoucheurs (Alytes obstetricans) dans un cœur d’îlot du 

centre-ville (ANCA Nouvelles n°37). Les crapauds se reproduisaient dans la mare d'un jardin privé. La mare a été modifiée par ses 

propriétaires et n'est plus accessible pour les crapauds. La survie de cette petite population est gravement menacée par la 

disparition de leur site de reproduction. 

3 mâles chanteurs ont été entendus le 10 juin au soir. 

Ce cœur d’îlot fait l’objet d’un projet immobilier (3F) pour lequel nous ne connaissons pas le calendrier précis.  

Nous avons contacté 3F (29 juin 2016), propriétaire des parcelles voisines de la mare. Nous leur avons demandé l’autorisation  

d’installer une petite mare « de secours » sur coque, bien profilée et accessible pour les crapauds. Nous sommes en attente de leur 

réponse. Si le projet immobilier se précisait, deux possibilités seraient alors envisagées: 

-  soit nous trouverions  un moyen pour  intégrer les crapauds dans le projet, 

- soit nous envisagerions  un déplacement des amphibiens, après obtention des  dérogations règlementaires pour ces animaux 

protégés. Dans ce cas, nous aurions aussi besoin de cette mare «de secours » pour regrouper les crapauds qui errent actuellement 

dans la friche. 

En plus de l’installation de la mare, nous souhaitons réaliser sur le site des améliorations favorables aux Alytes : débroussaillage, 

enlèvement des déchets, mise en lumière partielle, mise en place d’une surface ensablée et d’un tas de pierres… 

 

Enquête publique portant sur 5 permis de construire dans le cadre de la Zac de l'Ourcq ayant fait l'objet d'une 

étude d'impact au titre du Code de l'environnement. Notre avis est en ligne : http://www.anca-association.org/wp-

content/uploads/2016/07/Avis-Engelhard-2016.pdf 

 

Stade Huvier 

 
Les pesticides (désherbant, insecticide) sont encore utilisés au stade Huvier, pourtant classé ZNIEFF. Les crapauds, très discrets dans 

la journée, se cachent dans les trous de mulots et s’enfouissent entre les meulières du muret qui borde l’allée Piérandréi. Il est 

important de ne pas cimenter les joints de ce muret. 

 

ROMAINVILLE 

Fort de Noisy : 
L’étude de la population des crapauds calamites (Bufo calamita) 

débutée en 2014, sera finalisée en juillet 2016. Cette année 219 

crapauds ont été capturés et identifiés ! Les résultats de cette 

étude feront l’objet d’un numéro spécial de l’ANCA Nouvelles en 

préparation.  

Découverte d’une nouvelle libellule 
André Lantz, Patrick Decreus 

Plusieurs mâles adultes d’Agrion mignon  (Coenagrion 

scitulum) ont été observés sur le fort de Noisy le 29 juin. L’espèce 

est protégée en Ile-de-France et c’est la première observation 

faite en Seine-Saint-Denis. 
 

Le 10 mai, en prévision du comptage sur le fort de Noisy prévu pour le 

lendemain, nous (Patrick Decreus, Sylvie van den Brink) sommes allés 

observer la migration des crapauds calamites. Certains traversent le stade, 

en provenance des jardins de la rue de la Renaissance Française pour aller se 

reproduire dans les mares du fort. Mais à cette date, le pic de migration était 

déjà passé. 

Nous avons vu 8 crapauds, dont 4 sub adultes  de 2/3 ans.  

←Ces crapauds ont été photographiés (Patrick Decreus) et entreront dans le 

suivi par CMR (capture/marquage photo/recapture) des crapauds du Fort. 

Nous poursuivons l’étude du biotope élargi de ces animaux et voulons 

comprendre leurs déplacements autour du Fort de Noisy. 

 

 

http://www.anca-association.org/wp-content/uploads/2016/07/Avis-Engelhard-2016.pdf
http://www.anca-association.org/wp-content/uploads/2016/07/Avis-Engelhard-2016.pdf
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PLATEAU D’AVRON                  Pamela Amiard, Aude Binet, Sylvie van den Brink 

Rosny-sous-Bois/Neuilly-Plaisance 

Comptage des Crapauds accoucheurs 

Le 6 mai et le 10 juin 2016 nous avons parcouru les rues du plateau d’Avron pour compter les Alytes accoucheurs 

(Alytes obstetricans). Nous avons réalisé en tout 13 points d’écoute où nous avons pu dénombrer 14 mâles chanteurs  le 

premier soir et 24 le second soir. L’écoute des Alytes accoucheurs est très difficile au niveau de la rue Jules Guesde (en 

rouge sur la carte) compte-tenu de la forte fréquentation automobile… Le niveau sonore le long de la plaine de Rosny 

qui est, rappelons-le,  un site Natura 2000, est très élevé. 

 

 
 

Comptage des amphibiens du Plateau d’Avron  
Cette année, nous avons souhaité mettre en place un suivi plus précis des populations d’amphibiens sur le Plateau d’Avron (Rosny) 

et sur le parc les Coteaux d’Avron (Neuilly-Plaisance) par la mise en place d’un protocole reconductible chaque année.  

Le protocole a consisté en trois passages successifs où nous avons posé pendant 2 heures un piège de type « Ortmann »,  sans 

danger pour les tritons, et une session de 10 minutes de pêche à l’épuisette dans chaque mare pour comptabiliser les tritons. Les 

crapauds communs sont comptés à vue, au phare.  

Il y a eu peu de captures (tableau) par rapport au nombre important de tritons vus, des centaines dans certaines mares. La bonne 

qualité de l’eau et la faible profondeur des mares nous permet de compter à vue les amphibiens. L’utilisation de pièges s’avère 

pertinente seulement pour le Triton crêté qui nage en eaux plus profondes et qui est peu visible. Après cette saison de tâtonnement 

expérimental, nous ajusterons un protocole dont l’objectif est de mesurer les populations, de veiller à leur maintien, de la manière 

la moins intrusive possible.  

Les Alytes du plateau 

d’Avron 
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 Mare Nom latin Nom vernaculaire Captures Comptage à vue 

1
1

/0
3

/2
0

1
6

 

Petite mare du Cirque 
Bufo bufo Crapaud commun 3A  

Lissotriton helveticus Triton palmé 3F, 1M  

Mare au Saule 
Bufo bufo Crapaud commun  1F 

Lissotriton helveticus Triton palmé 3M  

Mare aux Prêles 
Bufo bufo Crapaud commun  4F, 11M 

Lissotriton helveticus Triton palmé 1F >100A 

Mare au Ponton 
Lissotriton helveticus Triton palmé 3F, 4M >100A 

Lissotriton vulgaris Triton ponctué 1M  

2
6

/0
3

/2
0

1
6

 

Grande mare du Cirque Bufo bufo Crapaud commun  >150A 

Petite mare du Cirque 
Bufo bufo Crapaud commun  >30A 

Lissotriton helveticus Triton palmé 1F, 6M  

Mare au Houx 

Bufo bufo Crapaud commun  >50A 

Triturus cristatus Triton crêté 1F, 1M  

Lissotriton helveticus Triton palmé 5F, 5M  

Mare au Saule 
Triturus cristatus Triton crêté 1M  

Lissotriton helveticus Triton palmé 4F, 7M  

Mare aux Prêles 
Bufo bufo Crapaud commun  >100A 

Lissotriton helveticus Triton palmé 7F, 4M  

Mare au Ponton 

Bufo bufo Crapaud commun  >30A 

Lissotriton helveticus Triton palmé 8F, 31M  

Lissotriton vulgaris Triton ponctué 2M  

2
9

/0
4

/2
0

1
6

 Mare au Saule 
Triturus cristatus Triton crêté 1F  

Lissotriton helveticus Triton palmé 1F  

Mare aux Prêles 
Bufo bufo Crapaud commun  >400T 

Lissotriton helveticus Triton palmé 7F, 15M  

Mare au Ponton 
Bufo bufo Crapaud commun  >200T 

Lissotriton helveticus Triton palmé 5F, 6M  

F : femelle ; M : mâle ; A : adulte, non sexé; T : têtard 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

Mâle triton crêté de la mare au Saule, 26/03/2016  
Photo Aude Binet 

 

Biotope des Mares, 

Neuilly-Plaisance 

 

Les nombreux tritons de la mare au ponton, 26/03/2016 
(Pamela Amiard) 
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Le 26 mars, nous avons profité de notre présence nocturne dans le parc des coteaux d’Avron pour inventorier la mare du verger, à 

proximité du biotope des Alisiers. Nous y avons comptabilisé 5 crapauds communs et 4 tritons palmés (2 femelles pleines et 2 

mâles). Cette mare, sur bâche, est en très mauvais état. Un projet de réhabilitation sera proposé au Maire. 

 

 
 Mare Nom latin Nom vernaculaire Captures Comptages à vue 

1
2

/0
3

/2
0

1
6

 

Mare de l’Est 
Bufo bufo Crapaud commun  2M 

Lissotriton vulgaris Triton ponctué 1F  

Mare de l’Ouest Lissotriton vulgaris Triton ponctué 4M  

Saulaie 1 Lissotriton vulgaris Triton ponctué 2F, 1M  

Saulaie 2 Lissotriton vulgaris Triton ponctué 4F, 5M  

1
8

/0
3

/2
0

1
6

 

Mare de l’Est Bufo bufo Crapaud commun  2A 

 Lissotriton vulgaris Triton ponctué 3F, 1M  

Mare de l’Ouest Bufo bufo Crapaud commun  1A 

 Lissotriton vulgaris Triton ponctué 2F, 1M  

Saulaie 1 Lissotriton vulgaris Triton ponctué 2M  

Saulaie 2 Bufo bufo Crapaud commun  7A 

Saulaie 2 Lissotriton vulgaris Triton ponctué 8F, 9M  

Hors mare Bufo bufo Crapaud commun  5A 

2
5

/0
3

/2
0

1
6

 

Mare de l’Est 
Bufo bufo Crapaud commun  >25A 

Lissotriton vulgaris Triton ponctué 2F, 6M  

Mare de l’Ouest 
Bufo bufo Crapaud commun  >15A 

Lissotriton vulgaris Triton ponctué 3F, 1M  

Saulaie 1 
Bufo bufo Crapaud commun  >10A 

Lissotriton vulgaris Triton ponctué 3M  

Saulaie 2 
Bufo bufo Crapaud commun  7A 

Lissotriton vulgaris Triton ponctué 5F, 4M  

Hors mare Bufo bufo Crapaud commun  4A 
F : femelle ; M : mâle ; A : adulte, non sexé 

 

En juillet, des milliers de petits crapauds communs, plus petits que l’ongle,  sont sortis des mares. 

 

 

La zone humide de la Plaine de Rosny a fait l’objet d’une étude approfondie. Au printemps 2016, l’ANCA a accueilli Laure-

Hélène Candelier, stagiaire de Master de Biologie de l’Université Paris-Diderot. Le périmètre de la zone humide a été investigué et 

précisé à partir de carottages. La flore typique des zones humides a été inventoriée. 

 

Ce travail sera présenté dans un numéro spécial de l’ANCA Nouvelles en cours de préparation. 

 
Mâle triton ponctué, 18/03/ 2016, photo Gérard Bénaïche. 

 

Rosny-sous-Bois, Plateau d’Avron 
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NEUILLY-PLAISANCE                     André Lantz 

Entomologie au Biotope des Alisiers 
Trois espèces intéressantes ont été observées le 10 juillet par une belle journée ensoleillée. 

  
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 

 

ROSNY-SOUS-BOIS               Yvette Cichon, Sylvie van den Brink, Pamela Amiard 

Le projet de parc intercommunal sur le Plateau d’Avron. 
La ville de Rosny-sous-Bois vient de relancer le projet. Lors de la réunion publique du 27 juin, où une cinquantaine de personnes 

étaient présentes, le Maire a indiqué que le projet abandonné était « trop urbain et trop ambitieux », et qu’il souhaitait quelque 

chose de « plus naturel et de moins coûteux ». La Municipalité est en recherche de financements pour racheter les parcelles 

centrales qui appartiennent toujours à SINIAT/Lafarge. 

Il  n’y a pas encore de bureau d’étude choisi pour le nouveau projet.  Les études d’impact et d’incidences seront refaites par rapport 

au projet qui aura été défini. Il faudra ajouter au dossier une étude de la zone humide, dans le cadre de l’application de la loi sur 

l’eau, qui est obligatoire dans le nouveau code de l’urbanisme en vigueur depuis janvier 2016. 

Il y aura des ateliers organisés pour les associations (en octobre 2016 ?). Une nouvelle enquête publique pour la DUP (Déclaration 

d’Utilité Publique) est prévue vers juin 2017. Lors de cette réunion, la Municipalité a précisé que les seuls remblais qui seront mis 

dans ce secteur concernent des comblements nécessaires autour de l’école du cirque.  

L’ANCA a rappelé que la Plaine de Rosny est un site particulièrement intéressant au plan écologique, classé ENS, Natura2000… 

L’association y a mené des études approfondies ces derniers mois. L’ANCA est en mesure de faire des propositions précises pour un 

aménagement léger, respectueux de la biodiversité de ce site classé… 

 

 

Inventaires  sur la Plaine de Rosny. 
 André Lantz , Pamela Amiard, Laure-Hélène Candelier, Sylvie van den Brink 

La Thécla de la Ronce a été vue le 20 avril. La liste complète des observations 

a été enregistrée sur Cettia Ile-de-France.→ 

Nous avons dénombré plus d’une centaine d’Orchis bouc sur une deuxième 

station. La première, qui en comptait 400 est aujourd’hui très embroussaillée 

et la plupart des orchidées n’ont pas pu fleurir.  

Une intervention sur la Plaine de Rosny pour ré ouvrir les milieux est  

nécessaire et urgente, pour améliorer l’habitat des oiseaux Natura2000, et 

sauvegarder la flore. Nous ferons des propositions dans ce sens au Maire. 

Photo André Lantz. 

3 imagos de la Zygène de la Coronille  (Zygaena ephialtes).  Les imagos étaient 

particulièrement frais. Cette espèce a été classée comme rare et vulnérable dans 

la dernière liste rouge des Rhopalocères et Zygènes d'Île de France en 2016.     → 

 

Elle n'est pas considérée comme menacée. Cependant elle a régressé devant l'urbanisation de la 

région parisienne.   

La Zygène de la Coronille ainsi que la Goutte de sang avaient été inventoriées par Gérard 

Brusseaux et Michel Jacquin dans la fin des années 80 sur les coteaux d'Avron. 

 

2  imagos de la Sésie du pommier Synanthedon myopaeformis. Cette petite Sésie se développe 

dans les troncs de pommiers ou d'autres arbres de la famille des rosacées. Ces deux dernières 

espèces n'avaient pas encore été observées sur le site. 

 

← 1 imago très frais de la Goutte de sang  (Tyria 

jacobaeae). Cette espèce est caractéristique des 

prairies et friches sèches où croît le Séneçon 

(Senecio jacobaea).  
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Radix balthica et Physella acuta, photo O.Hépiègne 

GAGNY             Olivier Hépiègne, Olivier Laporte, Francis Redon, Caroline Matra, Gilles Terpin, Pamela Amiard, Sylvie van den Brink 

Bois de l’Etoile  
Le site naturel de l’ancienne carrière de gypse  du centre a été saccagé lors du 

comblement des galeries  en remblayage/clavage en 2005-2006. Dans le Plan de 

Prévention des Risques Naturels lié aux anciennes carrières (PPRN) de 2013, il est 

précisé que les comblements anticipaient déjà l’urbanisation du site… 

Ayant repéré deux sites potentiels pour la reproduction des amphibiens, une mare et 

des fossés, nous avons organisé deux sorties nocturnes. L’eau est très trouble (calcaire 

en suspension)  ce qui rend la détection 

à vue des amphibiens difficile. 

Le 4 mars 2016, 5 grenouilles vertes 

ont été observées et 5 tritons palmés 

(3 mâles et 2 femelles) capturés à 

l’épuisette dans la mare.  Le 1
er

 avril 

2016 : nous avons compté 13 tritons 

palmés (7 femelles et 6 mâles) dans les 

deux fossés. Aucun amphibien n’a été 

vu dans la mare. Les Tritons palmés 

sont bien représentés sur ce site, même 

s’ils sont un peu difficiles à voir. 

 

La municipalité, qui élabore son Plan Local d’Urbanisme,  souhaite ouvrir le Bois de l’Etoile à l’urbanisation et y créer une 

route. Ce PLU (Anca nouvelles n°47)  a été arrêté lors du Conseil Municipal du 16/12/2015. Suite aux nombreux avis défavorables, 

dont le nôtre, émis lors de la consultation des Personnes Publiques Associées, ce PLU est actuellement retravaillé par la Municipalité 

avant un nouvel arrêt. 

 
GAGNY/CHELLES                          Alain Thellier 

Le Montguichet, le  28 mai 2016 
Rappel : la ZNIEFF carrières de Gagny et Chelles est un site remarquable d’orchidées avec 12 espèces. L’hybride Orchis militaire X 

pourpre avait aussi été vu une fois. Ont aussi été signalées deux formes de l’Ophrys abeille (var. apifera et aurita) et  l’hybride 

Orchis à deux feuilles X verdâtre y est probablement présent. 

Observations du 28/05/2016 :  

Chemin de Meaux à 1 m devant le poteau blanc et rouge = 1 Persil des moissons 

perdu dans l’herbe haute 

Bas de la carrière : pas revu le Polystic à soies mais juste une fougère mâle dans ce 

secteur (détruit ?) 

Orchis pourpres (peu), Listères, Sanicle ; 2 Ophrys abeille de la forme type ; Orchis 

à deux feuilles (2-3) 

1 Orchis militaire : chétif et très rose comme toujours ici (photo→) 

Ophioglosse et 1 + 3 Jacinthes romaines (minimum) 

Pas revue Néotties mais  2-3 Céphalanthères pâles dans ce chemin 

Dorycnium ayant bien profité des coupes 

Dans ce chemin au-delà du carrefour à gauche 1-2 Colchiques (feuilles)  

Dans la montée suintante de ce chemin avant le boisement : quelques 

Ophioglosses (nouveau) 

Bien plus loin dans le bois sur ce même chemin: Néotties (4) à droite 6m avant un 

très gros chêne qui est sur le bord gauche du chemin. 

Pas revu la vigne (sauvage ?) qui grimpait haut sur les arbres dans le bois (secteur 

avant le grillage des propriétés) 

Au retour Orchis verdâtre (peu typique) (1): nouveau chemin redescendant (après le gros Alisier) vers l’entrée. 

Lors de la visite de Christophe nous avions pu aussi voir Orchis boucs, listères côté  Gagny et Orchis pourpres, Ophrys mouche coté 

Chelles. En  résumé, seuls les Orchis pyramidal et l’Helléborine à feuilles larges nous ont échappé ce jour-là. 
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Gagny.  La prairie sous les pylônes 

 

Le front de taille de la carrière du Beauzet, Chelles. 

 

Les prairies sèches complètement embroussaillées 

 Le Montguichet, sortie du 19 juin. 
Didier julien-Laferrière, André Lantz, Martine Lechevallier, Muriel Damblin, Pamela Amiard, Sylvie van den Brink 

RTE venait tout juste de dégager toute la végétation située 

sous les Pylônes. Nous comprenons cette servitude mais  des 

dates plus respectueuses de la flore et des insectes pourraient 

être choisies. 

Il est important de ne pas laisser de produit de broyage au sol. 

Ces terres marneuses pauvres ne doivent pas être enrichies 

par le compostage sur place des broyats. De plus, les 

Renouées du Japon, plantes invasives, ont été dispersées 

après une coupe en vert, ce qui va favoriser leur capacité à se 

bouturer et à s’étendre sur la ZNIEFF. 

Lors de notre rencontre avec l’écologue de l’AEV (Agence des 

Espaces Verts d’Ile-de-France), gestionnaire de la partie 

chelloise du Montguichet, il avait été question de la mise en 

place d’une convention entre RTE et l’AEV pour une gestion    

raisonnée des prairies situées sous les Pylônes. Où en est-on 

de ce projet ? 

L’AEV a commencé à mettre en place des aménagements 

légers dans le cadre de l’ouverture au public du site.  

Le front de taille du Beauzet a été dégagé, mis en valeur et 

une barrière solide a été installée. Les chemins qui 

permettent d’accéder au sentier qui passe au-dessus, en 

bordure  du front de taille et le longe, ont été bloqués par des 

fagots pour guider le public vers des zones à la fois sécurisées 

et sans enjeu de préservation de la flore. Ce dispositif nous 

convient et correspond à nos préconisations. 

Par contre l’argile enlevée lors de l’aplanissement du sol a été 

déversé un peu plus loin sur la station de Polystics à soies et 

d’Hellebores  fétides, plantes rares à sauvegarder… 

L’AEV s’était engagée à débroussailler les prairies sèches au 

dessus du  front de taille. Ces prairies contiennent une flore 

exceptionnelle qui ne peut survivre qu’en pleine lumière. 

Où en est-on de ce projet ? L’embroussaillement se poursuit. 

Les Alisiers (espèce protégée sur le territoire national), 

nombreux dans cette zone,   ont aussi besoin d’être mis en 

lumière. 

Pour empêcher les nomades de se réinstaller sur le site, de 

profondes tranchées ont été creusées… juste sur la station de 

Falcaire de Rivin, plante protégée en Ile-de-France. Et des 

coquelicots ont été semés !!! Nous attendons les explications 

du gestionnaire... 

Voilà plusieurs semaines que nous demandons un rendez-

vous avec l’AEV, sans réponse… 

  

 
 

La liste complète des insectes vus le 19 juin figure sur le site 

internet  de l’ANCA.  

Malgré la date, tardive pour la phénologie de cette  espèce,  nous 

sommes tombés sur plusieurs exemplaires de l’Azuré des Cytises, 

papillon protégé en Ile-de-France.→ 
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Nom latin Nom vernaculaire Statut / Protection 

Muscari comosum Muscari à toupet R 

Platanthera chlorantha Orchis verdâtre R 

Rosa rubiginosa Eglantier couleur de rouille R 

Iris foetidissima Iris fétide x2 AR 

Laburnum anagyroides Cytise faux-ébénier AR 

Ophioglossum vulgatum Ophioglosse x9 AR / ZNIEFF 

Sorbus latifolia Alisier de Fontainebleau x28 AR / ZNIEFF / Prot. Nat. 

Anacamptis pyramidalis Orchis pyramidal >50 AC 

Astragalus glycyphyllos Astragale à feuille de réglisse AC 

Blackstonia perfoliata Chlore perfoliée AC 

Dioscorea communis Herbes aux femmes battues AC 

Equisetum telmateia Grande prêle AC / ZNIEFF 

Himantoglossum hircinum Orchis bouc AC 

Lathyrus aphaca Gesse sans feuille AC 

Lotus maritimus Tétragonolobe siliqueux AC 

Neottia ovatta Listère à feuilles ovales AC 

Orchis purpurea Orchis pourpre AC 

Asparagus officinalis Asperge C 

Epipactis helleborine Epipactis à feuilles larges C 

Inula conyza Inule conyze C 

Ophrys apifera Ophrys abeille >10 C 

Scrophularia nodosa Scrofulaire noueuse C 

Typha latifolia Massette à feuilles larges C 

Viburnum lantana Viorne lantane C 

 

 

 
Trames Vertes et Bleues d’ Est Ensemble              Sylvie van den Brink, Pamela Amiard 

L’élaboration de la trame verte et bleue d’Est Ensemble s’est poursuivie (ANCA Nouvelles n°46), avec l’implication vigilante de 
l’ANCA. 
Nous avons travaillé lors d’ateliers restreints (28 avril et 28 juin) avec les services d’Est Ensemble et Urbaneco. La thématique des 
réseaux de mares a été mise au centre des discussions. 
L’ANCA préconise une trame verte avec des mares en pas japonais.  Les ateliers ont permis l’émergence d’une trame verte d’une 
part,  et d’une trame bleue d’autre part, qui intègre nos chères mares. Pourquoi pas ?  
Nous avons le sentiment d’entrer enfin dans le vif du sujet. Est Ensemble a décidé de prolonger le contrat pour affiner le projet. 

 
 
LIVRY-GARGAN/VAUJOURS               Alain Thellier, André Lantz, Aude Binet, Pamela Amiard, Sylvie van den Brink 

Inventaire floristique de la ZNIEFF du Massif de l’Aulnoye Parc de Sevran et la Fosse Maussoin 
Nous y  avons mené plusieurs prospections (21/02, 09/03, 19/04, 01/05, 05/06).  Il y a là plusieurs milieux intéressants et riches 
d’une  biodiversité exceptionnelle en Seine-Saint-Denis : le bois du Renard et ses 9 mares forestières, les anciennes carrières de 
Livry-Gargan, les lisières et la prairie. 

Dans le bois du Renard et les anciennes carrières (liste ci-dessous) , nous avons revu le Limodore à feuilles avortées 

(ANCA Nouvelles n°11). C’est le seul site où cette orchidée très rare est présente dans notre département. Nous avons vu deux pieds 

piétinés par les sangliers. 

 

L’ANCA travaille actuellement sur les PLU de Montfermeil, Villemomble, Dugny, Neuilly-Plaisance, 

Coubron, Vaujours.  

Nous avons demandé à être associés à la Révision du PLU de Neuilly-sur-Marne. 
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Nom latin Nom vernaculaire 
Rareté/ 
Proctection 

Sphagnum sp. Sphaigne ? 

 Limodorum abortivum 
Limodore à feuilles 
avortées 

TR / ZNIEFF 

Callitriche platycarpa Callitriche à fruits plats R 

Calluna vulgaris Callune R 

Carex pseudocyperus Laîche faux-souchet R 

Hottonia palustris Hottonie des marais R / ZNIEFF 

Polypodium vulgare Polypode commun R 

Polytrichum comune Polytrichum comune R/ZNIEFF 

Carex remota Laîche à épis espacés AR 

Cornus mas Cornouiller mâle AR 

Daphne laureola Daphné Lauréole AR 

Dryopteris carthusiana Fougère des Chartreux AR 

Glyceria fluitans Glycérie flottante AR 

Iris foetidissima Iris fétide AR 

Luzula multiflora Luzule multiflore AR 

Mespilus germanica Néflier AR 

Potamogeton natans Potamot nageant AR 

Potentilla erecta Tormentille AR 

Sanicula europaea Sanicle d'Europe AR 

Schoenoplectus lacustris Jonc des Tonneliers AR 

Veronica officinalis Véronique officinale AR 

Vincetoxicum 
hirundinaria 

Dompte-venin AR 

Ajuga reptans Bugle rampant AC 

Anemone nemorosa Anémone des bois AC 

Carex acutiformis Laîche des marais AC 

Carex pendula Laîche à épis pendants AC 

Castanea sativa Châtaigner AC 

Convallaria majalis Muguet AC 

Crataegus laevigata Aubépine à deux styles AC 

Dioscorea communis Tamier AC 

Euonymus europaeus Fusain d'Europe AC 

Euphorbia amygdaloides Euphorbe des bois AC 

Evonymus europaeus Fusain d'Europe AC 

Himantoglossum 
hircinum 

Orchis bouc AC 

Hyacinthoides non-
scripta 

Jacinthe des bois AC 

Lamium galeobdolon Lamier jaune AC 

Lemna minor Petite lentille d'eau AC 

Lonicera periclymenum Chèvrefeuille des bois AC 

Milium effusum Millet diffus AC 

Neottia ovata Listère à feuilles ovales AC 

Orchis purpurea Orchis pourpre AC 

Ornithogalum 
pyrenaicum 

Ornithogale des Pyrénées AC 

Potentilla sterilis Potentille faux fraisier AC 

Prunus malaheb Prunier de Sainte-Lucie AC 

Quercus petraea Chêne sessile AC 

 
Limodore à feuilles avortées, piétiné par les sangliers. 

 
Une des belles mares forestières 

 
Hottonie des Marais 
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Ranunculus auricomus Renoncule tête d'or AC 

Stellaria holostea Stellaire holostée AC 

Tilia cordata Tilleul à petites feuilles AC 

Viburnum opulus Viorne obier AC 

Viola reichenbachiana Violette des bois AC 

Viola riviniana Violette de Rivin AC 

Alisma plantago-
aquatica 

Plantain d'eau C 

Carex flacca Laîche glauque C 

Carex riparia Laîche des rives C 

Carex sylvatica Carex des bois C 

Ilex aquifolium Houx C 

Iris pseudacorus Iris faux-acore C 

Juncus effusus Jonc épars C 

Mentha aquatica Menthe aquatique C 

Mercurialis perennis Mercuriale vivace C 

Polygonatum 
multiflorum 

Sceau de Salomon 
multiflore 

C 

Primula officinalis Primevère officinale C 

Ranunculus sceleratus Renoncule scélérate C 

Salix cinerea Saule cendré C 

Teucrium scorodonia Germandrée scorodoine C 

Typha latifolia Massette à feuilles larges C 

Viburnum lantana Viorne lantane C 

Vicia sepium Vesce des haies C 

Viola hirta Violette hérissée C 

 
Daphné lauréole 

Nous sommes retournés sur  la prairie marneuse (liste ci-

dessous),  en lisière du bois entre Livry-Gargan et Vaujours. 

Nous y avions vu l’Alisier de Fontainebleau et la Mante 

religieuse (ANCA Nouvelles n°46). 

 

Dans le PLU de Vaujours en cours d’élaboration, cette 

prairie est menacée par un projet de densification à partir du 

vieux centre de Vaujours. La route du cimetière serait 

prolongée vers Livry-Gargan, en doublement de la RN3… 

La zone « à urbaniser » (2AU) correspond à une partie de la 

ZNIEFF, actuellement en zone N du POS, alors que des 

possibilités de densification existent ailleurs sur la commune, 

en zone U. 

 

L’ANCA s’opposera à ce PLU. 
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Larve de phrygane (famille des Limnéphilidés)  

Prairie marneuse entre Vaujours et Livry-Gargan 

Nom latin Nom vernaculaire Rareté/ Proctection 

Rosa agrestis Églantier agreste  R/ZNIEFF 

Rosa rubiginosa Rosier rouillé R 

Cornus mas Cornouiller mâle AR 

Daphne laureola Lauréole AR 

Mespilus germanica Néflier AR 

Polygala vulgaris Polygale commun AR 

Sorbus latifolia Alisier de Fontainebleau AR/ Prot. Nat. / ZNIEFF 

Astragalus glycyphyllos Réglisse batarde AC 

Equisetum telmateia Grande prêle AC 

Ervum tetraspermum Lentillon AC / ZNIEFF 

Himantoglossum hircinum Orchis bouc AC 

Lathyrus sylvestris Gesse des bois AC 

Linum catharticum Lin cathartique AC 

Lotus glaber  Lotier à feuilles ténues AC 

Colutea arborescens Baguenaudier C 

Inula conyza Inule conyze C 

Ophrys apifera Ophrys abeille C 

Salix cinerea Saule cendré C 

 

 

NEUILLY-SUR-MARNE            Sylvie van den Brink, Pamela Amiard 
 

Enquête publique relative à l’aménagement de la ZAC de Maison-Blanche  dans le cadre de la procédure 

d’autorisation loi sur l’eau, du 6 juin au 5 juillet 2016.  Notre avis est disponible sur le site internet de l’ANCA : http://www.anca-

association.org/wp-content/uploads/2016/07/EP-Maison-Blanche-2016.pdf 

 

Inventaires à Ville-Evrard 
Pamela Amiard, Olivier Hépiègne, Jean-Pierre Jurado, Christian Boutilier, Margot Jambou, Paule Amiard, Sylvie van den Brink… 

Dans le cadre de notre convention avec l’Etablissement Public de Santé (EPS) nous avons effectué plusieurs inventaires nocturnes, 

le 27/02 et le 2/04. 

Lors de la première prospection, nous sommes tombés sur d’étranges créatures se 

déplaçant au fond de l’eau, des  larves de Phryganes. 

Ces insectes de l’ordre des Trichoptères sont surtout connus pour leurs larves 

aquatiques qui ont la particularité, pour certaines d’entre elles, de bâtir un étui.  

Aussitôt écloses, les jeunes larves s’affairent à la construction de leur fourreau de soie 

sur lequel elles fixent toutes sortes de débris végétaux, coquillages, grain de sable et 

divers matériaux. Seuls la tête et le thorax dépassent ce qui leur permet de se 

déplacer. C’est pour cela que l’on les surnomme aussi « porte-bois » ou «traîne-

bûches ». Elles peuvent ainsi vivre plusieurs années dans les milieux aquatiques. 

On peut reconnaitre les diverses familles à la forme et aux matériaux utilisés par les 

larves pour la confection de leur fourreau. A Ville-Evrard, nous avons vus des larves de la 

famille des Limnéphilidés dont le fourreau est droit et composé de divers débris de 

végétaux et fragments de coquille. Ces espèces sont pour la plupart herbivores. 

Les trichoptères sont d’excellents indicateurs de qualité d’eau et pas moins de quinze 

taxons sont utilisés dans les calculs d’indices de qualité biologique des milieux. 

L’étang permet la reproduction des Crapauds communs. Nous y avons vu la Paludine 

vivipare (photo O. Hépiègne), probablement venue par le canal avec les moules → 

 
Polygales communs 

Le doublement de la RN3, projet des villes de 

Vaujours et de Livry-Gargan, remettrait  en  

question l’existence de  la trame verte,  située 

à l’Est de la ZA des Hochailles, et qui relie le bois 

du Renard au parc de la Poudrerie. 

http://www.anca-association.org/wp-content/uploads/2016/07/EP-Maison-Blanche-2016.pdf
http://www.anca-association.org/wp-content/uploads/2016/07/EP-Maison-Blanche-2016.pdf
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Les oiseaux du domaine de Ville-Evrard 
Didier Julien-Laferrière 

L’ANCA s’intéresse de près au site exceptionnel de l’hôpital de Ville-Evrard, à Neuilly-sur-Marne. Cette vaste zone de près de 100 ha, 

dont les deux tiers non construits, est menacée par des projets immobiliers, comme l’est le domaine de Maison-Blanche situé juste en 

face et où les travaux de construction d'un « écoquartier » ont déjà commencé. 

Dans le cadre de notre convention avec l’EPS, des inventaires des oiseaux ont commencé pendant l'hiver 2015-2016. Ils seront poursuivis 

et complétés par d’autres sur les orthoptères, les papillons, les plantes, etc., qui actualiseront les recensements très poussés déjà effectués 

par l’ANCA depuis les années 1990. 

L'inventaire régulier des oiseaux s'est concentré sur le domaine proprement dit, soit l'intérieur de la zone close bâtie. Le parcours part de 

l'entrée du domaine et suit grosso modo son enceinte. Il permet de traverser l'ensemble des milieux : parc, bâtiments et pelouses dans le 

secteur central et ouest, zone boisée avec friches et étang dans le secteur sud et est. La friche située à l'est en a été exclue pour réduire la 

longueur parcourue et ainsi concentrer les inventaires sur le début de matinée, période la plus favorable. 

Le protocole s'inspire de ceux des programmes de science participative STOC (Suivi Temporel des Oiseaux Communs) et SHOC (Suivi 

Hivernal des Oiseaux Communs) de Vigie Nature. Trois passages sont effectués sur l'année : un en hiver (décembre-janvier) pour recenser 

les espèces sédentaires, un au début du printemps (entre mi mars et fin avril) ciblant les migrateurs précoces, un à la fin du printemps 

(entre début mai et mi juin) pour détecter les migrateurs tardifs. La prospection se fait sous la forme d'un circuit d'environ 3 km, répété, 

parcouru en 3h30 environ, où sont notés et localisés tous les individus vus ou entendus.  

Cette année, les trois prospections se sont faites le 17 janvier, le 17 avril et le 15 mai et ont concerné Christian Boutillier, Olivier Hépiègne, 

Jean-Pierre Jurado et moi-même (1 à 3 sorties chacun). Au total, nous avons recensé deux espèces de mammifères (écureuil roux et 

ragondin, ce dernier par la présence d'une « hutte » sur l'étang) et 42 espèces d'oiseaux. Ce dernier chiffre est remarquable compte tenu 

de la durée de prospection relativement faible (3 sorties sur une année), à 

rapprocher des 68 espèces observées en 10 ans en incluant la friche et le 

bord du canal (1998-2008 : observations rassemblées par Jean-Pierre Jurado). 

Parmi les observations notables, on peut citer un mâle et une femelle de 

faucon crécerelle, semblant tout disposés à nicher sur un des bâtiments ; 3 

espèces de grives (mauvis en hiver, draine et musicienne) ; la reproduction 

avérée de la mésange charbonnière et du rougequeue noir dans la zone 

bâtie, ainsi que de la foulque, la poule d'eau et le cygne tuberculé sur l'étang. 

En poursuivant nos observations, nous contacterons sans doute d'autres 

espèces : peut-être des espèces remarquables comme le martin pêcheur, le 

grèbe castagneux ou l'épervier, observés régulièrement les années 

précédentes ? 

Aucune des espèces d'oiseaux rencontrées n'est extraordinaire, mais c'est leur 

présence conjointe qui est à souligner. Leur diversité – que ce soit des espèces forestières (pic épeiche, sittelle torchepot, grimpereau des 

jardins, mésange nonnette...), de milieux ouverts (pinson des arbres, verdier d'Europe, hirondelle rustique...), aquatiques ou liées à 

l'eau(canard colvert, foulque macroule, poule d'eau, bergeronnette des ruisseaux...), dépendant d'une façon ou d'une autre des bâtiments 

(faucon crécerelle, rougequeue noir...) ou ubiquistes (merle, rouge-gorge, corneille, troglodyte...) – reflète la diversité des milieux 

concentrés sur cet espace. Entre le parc et ses grands arbres, les bâtiments anciens pourvoyeurs d’abris, les pelouses, les prairies, les 

boisements, l’étang, les friches, ce lieu à la fois naturel et historique constitue une mosaïque d’habitats remarquables, d'une grande 

richesse et à préserver. 

Les «  24h pour la  biodiversité, le 26 juin. 

La friche à l’Est de l’EPS de Ville-Evrard faisait partie des sites que l’ANCA avait prévu d’inventorier.  A la date annoncée pour les « 24H », 

nous étions sûrs d’avoir assez d’espèces faunistiques et floristiques à faire découvrir au public. Cet évènement est piloté par le Conseil 

Départemental de Seine-Saint-Denis. 

La sortie du 26 juin ciblait principalement les gazons anciens et  la prairie.  Mais après un printemps particulièrement pluvieux, la moitié 

Sud et l’Est de la friche était inaccessible, avec des chemins complètement en eau.  

La prairie est en cours d’embroussaillement. L’entretien du site par l’EPS, en bandes coupe-feu, permet de maintenir ouvert une partie du 

milieu. 

Les données récoltées lors de la prospection sur le canal de Chelles le 8 mai ont été intégrées dans la liste de flore. En effet, dans la 

perspective de l’acquisition par le Conseil Départemental de la parcelle située entre Ville-Evrard et le canal pour agrandir le parc de la 

Faucon crécerelle, photo Olivier Hépiègne 
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Haute-Ile, il est important de souligner la présence d’espèces rares sur les berges du canal. Il faudra absolument éviter ce qui a été fait au 

parc de la Bergère où les berges du canal de l’Ourq ont été complètement minéralisées. La jouissance d’un canal passe aussi par la qualité 

faunistique et floristique de ses berges. La liste est disponible sur le site internet. 

La Potentille argentée, très rare, avait été vue en 2002 par Sébastien Filoche sur le chemin longeant le canal de l’Ourq à Bobigny.  

Mais cette station de pelouse rase très sèche a été détruite par l’aménagement, en bord de canal, d’une piste cyclable et surtout 

son apport de terre. De même les quelques Sedum dasyphyllum naturalisés sur les quais délabrés en meulières ont disparus avec 

leur réfection au ciment… 

Nous l’avons vue en bordure de chemin dans l’EPS, avec la Coronille bigarrée. C’est la première mention de cette plante pour Ville-Evrard. 

Dans les gazons anciens nous avons aussi vu le Thym Faux-Pouliot (très rare), des orchidées (Orchis bouc, Epipactis helleborine), l’Epervière 

piloselle et le Plantain moyen. 

 

MONTFERMEIL                     Erika et Vincent Blazquez-Pachon 

Parc Jousseaume / Sempin  
Le 28 avril, 446 crapauds communs ont été dénombrés en 

plein jour sur l’étang du parc Jousseaume. → 

Ils passent l’hiver enterrés à 20-30 cm sous la surface de la 

réserve écologique du Sempin et des anciennes carrières de 

Chelles. L’étang du parc Jousseaume est devenu un  site 

très important pour la reproduction des crapauds. Le Triton 

palmé est aussi présent sur ce site. 

Le parc Jousseaume est actuellement fermé au public pour 

des questions de sécurité.  

 

 

← L’ANCA y tenait un stand  pour présenter les actions et 

activités de l’association au public et aux élus,  tout en 

proposant une petite  dégustation de gaudinette, concoctée par 

Yvette ! 

Chantiers d’éradication du Sainfoin. 
Erika Blazquez-Pachon, Didier Julien-Laferrière, Gilles Terpin, Anne-Marie Coscino 

Nous sommes intervenus plusieurs fois pour arracher le Sainfoin 

d’Espagne (Galega officinalis), plante invasive, toxique pour les 

moutons. 

Il y a actuellement peu de retours d’expériences sur l’éradication de 

cette plante. Nous réfléchissons à plusieurs pistes. 

Dans tous les cas, nous avons besoin de volontaires sur le terrain. 

 

Salon de la rénovation énergétique et du développement 

durable. 

Le 21 mai, dans une ambiance bon enfant, la municipalité de 

Montfermeil avait réuni des acteurs de l’environnement et 

artisans locaux sur la thématique du développement durable. 
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NOISY-LE-GRAND/LE PLESSIS-TREVISE                      Alain Thellier 
Le Bois Saint-Martin, le 22 mai. 

 
Le Minotaure 
 
  

 Nom latin Nom vernaculaire 
Statut / 
Protection 

Dryopteris affinis subsp. borreri (Newman) Fraser-Jenk., 1980 Dryoptéris écailleux TR / ZNIEFF 

Veronica montana L., 1755 Véronique des montagnes R 

Athyrium filix-femina (L.) Roth, 1799 Fougère femelle AR 

Briza media L., 1753 Brize intermédiaire AR 

Carex pilulifera L., 1753 Laîche à pilules AR 

Carex remota L., 1755 Laîche espacée AR 

Colchicum autumnale L., 1753 Colchique AR 

Cruciata laevipes Opiz, 1852 Gaillet croisette AR 

Dryopteris carthusiana (Vill.) H.P.Fuchs, 1959 Dryoptéris des chartreux AR 

Herniaria glabra L., 1753 Herniaire glabre AR 

Lychnis flos-cuculi L., 1753 Lychnis, fleur de coucou AR 

Pinus sylvestris L., 1753 Pin sylvestre AR 

Polygala vulgaris L., 1753 Polygala commun AR 

Vincetoxicum hirundinaria Medik., 1790 Dompte-venin AR 

Centaurea nigra L., 1753 Centaurée noire AC 

Convallaria majalis L., 1753 Muguet AC / Prot 93 

Lysimachia nummularia L., 1753 Lysimaque nummulaire AC 

Pilosella caespitosa (Dumort.) P.D.Sell & C.West, 1967 Piloselle gazonnante AC 

Aphanes arvensis L., 1753 Alchémille des champs C 

Carex sylvatica subsp. Sylvatica Laîche des bois C 

Galium verum L., 1753 Gaillet jaune C 

Veronica chamaedrys L., 1753 Véronique petit chêne C 

Vicia hirsuta (L.) Gray, 1821 Vesce hérissée C 

Pinus nigra subsp. laricio Maire, 1928 Pin laricio naturalisé 

 
NEUILLY-PLAISANCE               Hervé Monnet, Muriel Damblin, Olivier Hépiègne, François Jamet, Ahmed Rouahi 

Apiculture au Biotope des Alisiers 
Olivier Hépiègne raconte sa première miellée. 
La récolte du miel ne s’invente pas ! Il faut bien choisir le mois. Les saisons ne sont pas toujours aussi bonnes. Cette année fut 
arrosée. 
Qu’allons nous voir ? 

Cette visite était organisée par l’association RENARD, dans le cadre de la Fête de la 
Nature. Le  Bois-Saint-Martin est protégé par un Arrêté préfectoral de Protection de 
Biotope. Il est fermé au public sauf en de rares  occasions. 
Dans la liste (ci-dessous), les espèces ont déjà été signalées. Il aurait fallu ramasser des 
échantillons pour certaines espèces, pour trouver leur nom (=/= APB) par exemple un 
myosotis sp. dans l’allée aux tilleuls 
Je regrette juste de pas avoir ramassé un échantillon de la composée jaune, dans la 
prairie avec les lychnis, car si c’est bien sûr pas un pissenlit je doute désormais aussi que 
ça soit un Leontodon hispidus. 
Pas vus le fameux Peucedanum ni la Lobelia… 
Vu 3 Dryopteris affinis «  la fausse fougère mâle » espèce ZNIEFF, mais peu typiques 
donc bien certainement de la var. borreri (signalée ici par le CBNBP) qui ressemble le 
plus à la Fougère mâle 
http://www.anca-association.org/identifier-les-fougeres-de-lest-parisien/ 
Note : sur cette page la photo de fougère femelle n’en est pas une. Mais personne n’a 
su me dire quelle fougère est sur cette photo… 

 

http://www.anca-association.org/identifier-les-fougeres-de-lest-parisien/
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Le miel à récolter se trouve dans une hausse. A l’intérieur il y a des cadres amovibles où les Abeilles ont déposé du miel dans les 
alvéoles. 
L’apiculteur nous a donné des infos techniques sur le travail à accomplir pour que la récolte se passe dans les meilleures conditions 
possibles. 
1

ère
 étape : L’enfumoir calme les abeilles ou les incitent à partir de la hausse. 

2
ème

 étape : poser un petit accessoire en plastique bloquant l’accès à la hausse tout en les laissant partir. 
3

ème
 étape : les constructions des abeilles sur les panneaux doivent être enlevées car la matière qu’elle secrète est très collante (voir 

la photo) 
Nous avons dû essuyer quelques attaques défensives des abeilles. Je me suis fait piqué une fois sur la main gauche puis à la main 
droite. Normal je manipule l’appareil photo pour qu’il y ait des souvenirs et pour les supports des activités de l’ANCA. 
Tout s’est passé dans la bonne humeur. Muriel a fait de grandes découvertes, Ahmed est manifestement un habitué et notre 
apiculteur était chez  lui. 
Il n’y a pas de secret, les abeilles sont malmenées par les produits chimiques et les maladies. Certaines des ruches étaient peu 
occupées par les Apidae et d’autres grouillaient de vie. 
Muriel a porté quelques panneaux amovibles. C’est fou de voir un petit cadre devenir lourd grâce au miel et toutes les alvéoles 
réalisées par les butineuses. Nous n’avons pas vu de reine mais nous avons pu voir leur maison. 
Une fois les accessoires posés, nous sommes partis au hangar pour préparer la centrifugeuse, des bacs où les panneaux seront 
grattés. 
Nous avons passé quelques heures ensemble, fort sympathiques.  

 

 
Photos Olivier Hépiègne. 

 

La vigne au Biotope des Alisiers  
François Desmottes 

En plus des nombreux naturalistes et passionnés par la faune et  la flore, l'association compte quelques vigneron(ne)s. 

En effet,  l'association s'occupe du Vignoble du Vieux Poirier situé dans le parc des coteaux d'Avron à Neuilly-Plaisance. Il est 

constitué de 400 pieds de vigne, sur une surface de 800 m². Ils ont été plantés le 17 avril 1992, il s'agit majoritairement de 

Chardonnay mais il y a aussi quelques pied de Pinot noir. 

La vigne, disparue depuis 1870 sur les coteaux d'Avron, a été réintroduite pour étudier la biodiversité qui en résulte, toutes ces 

plantes dites « adventices » de la vigne,   la tulipe Sylvestre, l'Ail à tête ronde, le Muscari à toupet, et les nombreux insectes... 

Bien évidement le vignoble est conduit en Agriculture Biologique : pas de chimie, un désherbage manuel et sélectif, des traitements 

à base de purins d'ortie et de prêle, et le minimum de traitement à base bouillie bordelaise. 

Notre rêve serait de passer le vignoble en Biodynamie, mais nous avons besoin de votre aide, que ce soit pour intervenir une fois ou 

de manière régulière. N'hésitez pas à nous contacter. Nous intervenons sur le vignoble presque toutes les semaines. 
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Nos moutons au Biotope des Mares 
Valérie et Hervé Monnet, Ahmed Rouahi, Bernard Michaut, Yvette Cichon, Janine Samson. 

 

Nos 11 moutons maintiennent courte l’herbe du biotope des Mares. 

Comme chaque année au printemps, sous l’œil vigilant de Valérie en charge du troupeau, ils ont été tondus le 5 juin par un tondeur 

professionnel. Ils ont été vus par le vétérinaire  qui les a vaccinés et vermifugés. Les boucles d’oreilles qui portent leur numéro 

d’identification ont été remplacées si nécessaire. 

 

              

Une vidéo est disponible sur le site internet de l’ANCA (http://www.anca-association.org/la-tonte-de-nos-moutons/). 

 

AILLEURS…        Didier Julien-Laferrière, Véronique Dartigues, François Jamet, Margot Jambou, Christian Boutilier, Sylvie van den Brink 

Sortie en baie de Somme, 28 et 29 mai. 
 

 
Mouettes rieuses, Tadornes de Belon et Avocette élégante 

 

 

 
 
 

Après la sortie de novembre 2014 (ANCA Nouvelles n°45) sur le lac 

du Der, en Champagne, nous avons renouvelé l’organisation d’une 

sortie commune avec le Kayak Club de Neuilly/Marne (CKNM ). Ces 

sorties concilient sport de nature et observation de la nature. 

←Après la visite du parc ornithologique du Marquenterre, nous 

avons vogué en baie de Somme.  

 

Voir un phoque dans son environnement fait partie de ces 

émerveillements qui marquent une vie. Ces étranges créatures, à 

tête de chien sans oreilles, sont très maladroites et vulnérables 

lorsqu’elles sont sur la terre ferme. Dans l’eau, elles sont irréelles, 

magiques.  Elles plongent comme des torpilles et réapparaissent là 

où on ne les attend pas. 

Les admirateurs doivent respecter une distance d’au moins 300 m 

pour les observer et ne pas les déranger lorsqu’ils sont sur la terre 

ferme. 

L’association Picardie-Nature (http://www.picardie-

nature.org/protection-de-la-faune-sauvage/protection-des-

phoques/) effectue un travail remarquable de  suivi des deux 

espèces présentes sur le site, le Veau marin et le Phoque gris. 

Un mot encore sur la performance sportive de ce week-

end mémorable : un vent contraire s’est levé et nous 

avons…ramé ! 

 

http://www.anca-association.org/la-tonte-de-nos-moutons/
http://www.picardie-nature.org/protection-de-la-faune-sauvage/protection-des-phoques/
http://www.picardie-nature.org/protection-de-la-faune-sauvage/protection-des-phoques/
http://www.picardie-nature.org/protection-de-la-faune-sauvage/protection-des-phoques/
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BOTANIQUE                     Alain Thellier 

Reconnaître les orchidées lorsqu’elles sont en rosette… 
 
Les espèces d’origine méditerranéenne (bouc, pyramidal, abeille, etc..) passent l’hiver en feuilles (saison humide dans le sud) alors 
que les nordiques/montagnardes ont les feuilles qui apparaissent au dernier moment juste avant la floraison 
Pour les espèces proches, d’un même genre, les feuilles seules ne peuvent servir faire une nouvelle identification sur un nouveau 
site. 
  

 

 
 
 
 

 
 

 

 
 
 
 

    

←Rosette  d’ Ophrys sp. 

Ophrys abeille : Les feuilles sont très en rosette (=aplaties) un peu 

glauque avec des nervures parallèles qui ont un aspect un peu 

blanchâtre à cause des bulles d’air dans les nervures. 

 

Ophrys mouche : Ressemble à l’Ophrys abeille mais vert franc 

uniforme, feuilles plus fines. 

 

Ophrys araignée : Ressemble à l’Ophrys abeille mais plus petit 

légèrement plus glauque/blanchâtre. 

 

 

Orchis bouc feuilles assez grandes longues plutôt dressées d’un vert 

plus jaunâtre ou plus blanchâtre avec souvent le bout fané, brunâtre. 

Elle sort en septembre-octobre puis elle passe l’hiver et est  donc brulé 

par le gel.             → 

 

Orchis pyramidal: Feuilles longues fines pliées en gouttières, 

nombreuses et souvent opposées. Il sort à l’automne et passe l’hiver. 

 

Orchis pourpre : Ressemble à l’Orchis bouc,  bouc mais plus en rosette 

d’un verre plus franc et uniforme, avec des  feuilles moins longues et  

plus ovales. Les feuilles n’apparaissent jamais avant janvier. 

 
← Orchis militaire : Ressemble à l’Orchis pourpre mais avec des feuilles 
souvent  plus étroites un peu pliées . 
 
Orchis tacheté : la var d’IDF (var ericetorum) a des feuilles très fines (1-
2cm) tachées de noir et des bractées sur la tige et dans l’inflorescence 
 
Orchis négligé : idem  feuilles un peu plus larges généralement pas tachées 
dressées comme une lame d’épée 
 
 
 

 

Orchis homme pendu → 
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Orchis de Fuchs 

 

 
 
Pousse de Limodore au printemps:  Pas de rosette. C’est une plante parasite. 
Pas de vraies feuilles mais des écailles appliquées à la tige. Elle ressemble à 
une asperge bleue pâle ou violette.                 → 
 
Néottie: Ressemble au limodore, avec des écailles couleur miel ou 
blanchâtres. 

 
Helléborine à feuilles larges : feuilles alternes autour de la tige, à nervures 
parallèles et bout pointu 

 
Céphalanthère pâle : idem mais feuillles plus ovales plus raides plus arrondies 
au bout. 

 
 
 
 

 

← Spiranthe d’Automne. 

Rosette glauque très plate adaptée au gazon ras type prairie à 

mouton. Elle existait aux pelouses d’Avron jadis. 

 
 

↑Rosette de Platanthère (Orchis verdâtre ou  Orchis à deux 

feuilles) 

Les  feuilles sont identiques pour les deux espèces, avec deux 

feuilles opposées un peu spatulées, avec un pétiole, une 

feuille longue et le bout très arrondi, et un bord un peu 

ondulé. 

 

←Listère et Ophrys mouche. 

 

Listère : Juste deux feuilles franchement ovales à nervures 

parallèles mates un peu pubescente : pas de rosette mais les 

deux feuilles sont enroulés en cylindre, une petite dent est 

alors visible au bout des feuilles. 

 


